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solution.
c) 3 solutions
x0 = 4 ; – 4  a  – 3 ; – 1  b  0.

d) x x x x
x

3 215 4 0 15
4

0- - € - -
Ê
ËÁ

ˆ
¯̃

   et x ≠ 0

 € - -x
x

2 15
4

0  si x  0

ou

x
x

2 15
4

0- -   si x  0

( )
] ; [

] ; [
I €

- ��

- �

�

Ì
ÔÔ

Ó

x
x

x
x

2

2

15
4

0

15
4

0

�

�

sur

sur –ÔÔ
Ô

e) Sur ]0 ; + ∞[, la parabole est au-dessus de l’hyperbole 
si x  4
Sur ]– ∞ ; 0[, la parabole est en dessous de l’hyperbole 
si x ∈ ]a ; b[
d’où (I) a pour solution ]a ; b[ ∪ ]4 ; + ∞[.
2. a) ¢ � - � - �f ( ) ( )( )x x x x3 15 3 5 52  
d’où le tableau :

x – ∞ - 5 5 + ∞
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f est continue sur -� -˘
˚

È
Î; 5  donc le corollaire du 

théorème des valeurs intermédiaires donne une solution 
à (E) dans -� -˘

˚
È
Î; 5 .

On a de même une solution dans -˘˚
È
Î5 5;  et une 

solution dans 5 ; ��˘
˚

È
Î.

c) x0 = 4 ; a ≈ – 3,732 ; b ≈ – 0,268.
d) f croît sur -� -˘

˚
È
Î; 5  et f(a) = 0 donc si x  a, f(x)  0 

et si x  - 5 , f(x)  0 ; de même sur -ÈÎ ˘̊5 5;  et 

5 ; ��È
Î

È
Î. On obtient finalement :

x – ∞ a b 4 + ∞
f(x) – 0 + 0 – 0 +

S = ]a ; b[ ∪ ]4 ; + ∞[.
3. a) x3 – 15x – 4 = (x – 4)(x2 + 4x +1)
b) x = 4 ou x2 + 4x +1 = 0
D = 12 a � - -2 3  b � - �2 3

S = {4 ; a ; b}
c) 

x – ∞ a b 4 + ∞
x – 4 – – – +

x2 + 4x + 1 + – + +
x3 – 15x – 1 – + – +

S = ]a ; b[ ∪]4 ; + ∞[.
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  donc f est strictement croissante 

sur [0 ; + ∞[.

2. D = 29. a � �5 25
2

3. a) Si 0  x  a, comme f est strictement croissante 
sur [0 ; + ∞[, f(0)  f(x)  f(a), soit 1  f(x)  a donc 
f(x) ∈ [0 ; a].
b) De même, si x  a, f(x)  f(a) donc f(x) ∈ [a ; + ∞[.
Partie B
1. c) (un) semble croissante.
(un) semble converger vers a.
2. • u0 = 0, u1 = f(u0) = 1 donc 0  u0  u1  a, la propriété 
est vraie au rang 0.

• On suppose que 0  un  un+1  a.
• D’après la partie A, f(0)  f(un)  f(un+1)  f(a) donc :

0  un+1  un+2  a.
• La propriété se transmet, elle est donc vraie pour tout n 
de .
3. (un) est croissante, majorée par a, elle est donc conver-
gente.
Sa limite L vérifie L = f(L) donc L = a d’après A.2.
Partie C
Si 0  u0  a, (un) croissante, converge vers a.
Si un  a, (un) décroissante, converge vers a.


